
Convaincu que les citoyens ont un rôle à jouer au­
delà de celui de "simple consommateur", le conseil
d'administration de votre AMAP s'active depuis
toujours pour défendre l'environnement et l'agriculture
du territoire. Plusieurs initiatives sont poussées dans
ce sens :
­ Suite à la réunion/débats sur la

résilience du plateau de Saclay en
début d'année, un projet de
Convention Citoyenne pour le Climat
au niveau du Territoire du Plateau de
Saclay s'organise : une première
assemblée s'est tenue le 21 mai
avec notamment l'intervention de
Hubert Hacquard, l'un des 150 tirés
au sort pour la Convention Citoyenne pour le Climat
menée au niveau national en 2019­2020. De
nombreux amapiens étaient présents, c'est
encourageant !
La deuxième assemblée

organisatrice aura lieu le 25 juin
matin à Orsay (Grand salon de la
Bouvêche) pour avancer dans la
définition des objectifs et des
moyens à mettre en œuvre.

­ Un débat avec les candidats aux
élections législatives de la 5e
circonscription de l'Essonne, coorganisé par Terre de
Liens IDF et le réseau des AMAP IDF et les jardins de
Cérès :
Comme l'Amap l'avait fait à la précédente mandature,

le 2 juin 2022, 5 des 9 candidats ont donné leurs
positions au sujet de l'agriculture, de la sécurité

alimentaire, de l'aménagement du territoire et de la
ligne 18, devant une salle pleine. 2 candidats (C.Villani
et D.Barbarat) ont accepté de signer un engagement à
demander un moratoire sur le tronçon ouest de la ligne
18. Les autres estiment soit qu'il est trop tard, soit que
l'on ne peut pas refuser un métro car une ligne de

métro c'est nécessairement
"écologique", un argument semble
méconnaître les différents impacts
pour le plateau, qui ne veut tenir
compte de la fréquentation très basse
de la ligne, et qui reste en opposition
complète avec la volonté affichée lors
de la soirée de ne pas plus urbaniser
le plateau. Un doux rêve de métro

sans urbanisation.
On notera également la longue liste de "petits gestes"

en faveur de l'agriculture , rappelés par le maire de Gif,
candidat, censés rassurer l'assemblée sur son

attachement au plateau agricole, pour
qui pouvait encore douter de sa
résistance à la bétonnisation. Maire
de Gif depuis 2001, et aussi président
de la communauté d'agglo, il est tout
de même à noter qu'il a couvert de
bout en bout, comme élu local, la
période d'urbanisation récente, allant
jusqu'à vouloir accueillir l'exposition

universelle 2025, à laquelle la France à finalement
renoncée.
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Cristiana et Emmanuel Vandame ainsi que Serge
Coussens ont terminé ce mois­ci les semis de
printemps : le sarrasin qu’ils ont biné deux fois et le
soja qui est encore jeune. La culture du soja pose
problème car il ne pleut pas, de
même que toutes les autres
cultures qui souffrent du
manque d'eau. Après le semis,
la terre a été rendue plus friable
avec des outils mais le manque
d’eau lié au changement
climatique implique une
utilisation plus importante
d’énergie et une augmentation
de la charge de travail. Les
agriculteurs sont en première
ligne, confrontés aux aléas
climatiques et doivent réfléchir.
Comment continuer à cultiver la
terre autrement pour garder la
fraîcheur au maximum ? Les
cultures du printemps comme
cette année le soja et le
sarrasin, continuent à être
attaquées par les pigeons et les
corbeaux. La personne qui
coordonne la chasse a dû
installer des cabanes dans les
champs pour tirer sur les
oiseaux et utiliser les quads
pour les faire fuir. La destruction
de l’environnement a pour
conséquence un manque de
sources de nourriture. Les
pigeons s’éloignent de Paris, à
la recherche de graines et de
fruits et ils arrivent sur le
plateau de Saclay, "le garde­
manger" le plus proche de la
capitale.
Cette année, de belles

récoltes de seigle et de blé
sont espérées si la pluie arrive.
Cependant, il ne faudrait pas
que les orages soient trop
violents car dans ce cas le rendement sera
restreint.

Ces intempéries “extrêmes” liées au changement
de climat sont de plus en plus fréquentes et font
beaucoup de dégâts. Au mois de juin, la pluie est
nécessaire mais à l’approche de la moisson les

fortes intempéries font craindre
la perte totale des récoltes.
La deuxième partie du mois

de mai a été consacrée au
nettoyage de la cave dans
laquelle sont conservées les
pommes de terre de l’année
précédente et de trois silos. Le
dernier camion du Moulin de
Versailles est venu chercher le
blé. Les surplus de récolte ont
été donnés à l’association
“Bouche et coeur” située à
Elancourt et affiliée à la
Banque alimentaire d’Ile de
France, cela représente 175
kg de pommes de terre au
profit des Restos du Coeur.

Tout se passe très bien et les
stagiaires sont toujours
présents. Parmi les gérants de
Biocoop qui ont été reçus ce
mois­ci, certains étaient de
nouveaux venus.

Le camp de Zaclay installé
sur une parcelle de terrain
appartenant à la ferme
Vandame fait l’objet d’un projet
d’évacuation, à l’initiative du
préfet de l'Essonne. L’objectif
de ce camp est d’alerter et de
sensibiliser les habitants et les
autorités afin de sauvegarder
la pérennité des activités
agricoles et du principal outil
de travail de la ferme : les
terres exceptionnelles du
plateau de Saclay. La société
du grand Paris et ses sous­

traitants bétonnent les terres pour la construction du
métro, la ligne 18. Le béton qui coule à flots sur les



Les réunions du conseil d’administration sont ouvertes à toutes et à tous. Prochain CA le 16/06,
puis les 19/09, 20/10, 21/11, 15/12... Pour y participer, contactez nous : 06 82 65 93 99

Le groupe volailles de Charles Monville
remercie vivement les amapiens qui ont la
gentillesse d'apporter des boîtes d'oeufs vides.
Vraiment vides ! Et propres.
Lors de la dernière distribution, une boîte a été

subrepticement glissée avec un morceau de
coquille bien collé ! La seconde a été
interceptée à temps et a pu être redonnée à son
propriétaire.
Merci donc de veiller à la propreté des boîtes

pour assurer la sécurité de tous.

champs détruira à jamais la possibilité de nourrir la
population locale. Le camp de Zaclay protège les
cultures, rend visible et fait connaître ce problème en
accueillant les visiteurs, les médias, les élus locaux et
nationaux. Le potager des occupants du camp, ouvert à
tous, permet à chacun d’expérimenter, d’apprendre et de
sensibiliser au métier d’agriculteur. De plus, les activités
culturelles organisées sur le camp diffusent les valeurs
essentielles à la protection du territoire.
Pour toutes ces raisons, on déplore ce projet

d’évacuation et il est demandé aux autorités de défendre
d’abord l’intérêt général, qui n’est clairement pas
aujourd’hui de détruire le camp de Zaclay. Les
agriculteurs et toutes les personnes engagées à leurs
côtés, sont de simples citoyens qui veulent sauvegarder
leur souveraineté alimentaire.

Une petite trentaine de personnes étaient présentes
dont de jeunes étudiants de Polytechnique et
d’Agroparistech. Manu et Cristiana nous ont fait visiter
leurs champs, les silos à blé et le moulin.
Les féveroles étaient magnifiques, déjà en gousses.

Elles fixent l’azote pour le blé qui sera planté à leur suite
dans le plan de rotation. Le blé a attrapé la rouille jaune,
un champignon, mais de nouvelles feuilles, si elles
restent saines, vont assurer la photosynthèse. L’épiage
a déjà démarré. Comme pour les féveroles, la récolte,
probablement en juillet au lieu d’août auparavant, devrait
être bonne s’il pleut assez, s’il n’y a pas de trop fortes
pluies d’orage! La luzerne fixe l’azote, sert de fourrage
aux animaux de la ferme Viltain et élimine raygrass et

chardon. Mais elle se fait envahir par le rumex dont il est
très difficile de se débarrasser à cause de sa racine
pivot. Il faut alors biner. Le soja était juste semé, pas
encore sorti de terre. Malgré le sol sec, il devrait germer
car, très vite, sous la surface, la terre est humide. Mais
s’il fait encore sec, une croûte de dessiccation va se
former qu’il faudra casser pour que les plantules
puissent sortir de terre. Les pommes de terre étaient en
forme !
En résumé, posent problème les maladies et les

« mauvaises » herbes, la mécanisation et l’usage de
combustibles (ce qui n’est pas cohérent avec une baisse
nécessaire des émissions de gaz à effet de serre), le
changement du climat (plus sec, des pluies plus
violentes qu’avant), la faune sauvage vorace, surtout les
corbeaux, faute d’habitat et de nourriture (d’où l’abandon
de la culture du maïs). Le métier est difficile et nécessite
toujours de nouveaux essais.
Nous avons aussi visité les silos (pour stocker le blé) et

le moulin. Leur nettoyage qui nécessite notamment le
démontage total du moulin est un énorme travail,
indispensable pour éliminer les parasites.
La visite de 3 bonnes heures s’est achevée par un

pique­nique très convivial dans le jardin de la ferme !
Merci beaucoup, Manu et Cristiana, de cette belle et
intéressante matinée et merci à Francis pour son
organisation !



Christelle et Jérôme aimeraient que
le temps ne soit pas trop humide pour
terminer de planter les derniers plants
de courgettes en extérieur, ainsi que
le maïs. Les plantations dans les
serres commencent à produire. Il faut
encore palisser les tomates qui ne
sont pas encore arrivées assez
nombreuses à maturité pour faire

partie du panier de juin.

2 juillet 2022,
puis les 17/09, 15/10, 19/11, 10/12......

Pré acheté par contrat : Champignons – Farine de blé – Fromages de chèvre – Huile colza
tournesol – Huile olive – Viande & jus de pomme – Légumes de Jérôme Bonament – Miel –
Poulets & oeufs – Pain & Brioches – Pâtes – Pommes de terre – Produits laitiers de vache

Première distribution de l’année 2022 pour le miel.
Bonne nouvelle, ce début de saison est bien

prometteur. Les colonies ont profité d’une
météo très favorable, la récolte est
abondante pour les miels de printemps de
la vallée de Chevreuse et le miel de
pissenlit que je récolte sur mes ruchers du
Morvan. Seule ombre au tableau, certaines
colonies ont un peu trop essaimé et ne
seront pas assez populeuses pour bien
travailler cet été. Néanmoins, pour la suite
nous devrions pouvoir compter sur celles qui n’ont pas
essaimé…
Les abeilles travaillent en ce moment sur les tilleuls

puis ce sera au tour des châtaigners de recevoir leur
visite. Espérons que les conditions météo permettront

encore aux abeilles de travailler aussi bien cet été que
durant ce printemps.

Pour rappel, les contrats miel seront
clôturés ce samedi 11/06.
Ce samedi, vous êtes aussi invités à venir

à l’après midi portes ouvertes de la
miellerie à partir de 15h30, heure de la
première visite guidée, une deuxième étant
prévue pour 16h45.
Au cours de celles­ci, vous seront

présentés les différents travaux de
l’apiculteur durant une saison apicole.
Roland vous attend au 50 route de gif à Villiers le

bâcle (dans la vallée)

http://lesjardinsdeceres.net/spip.php?article28



